
Monsieur le Syndic,
Messieurs les municipaux,
Chères concitoyennes, chers concitoyens,

J'ai eu le plaisir, en tant que président du Conseil communal de Grandcour, d'être invité par la 
fanfare « La Lyre » de Grandcour à les accompagner lors de leur expédition à la fête fédérale de 
musique à Saint-Gall. J'ai donc l'honneur de vous faire un petit compte-rendu de cette sortie 
inoubliable.

Ce week-end a commencé samedi matin à 6h30 sur la Place des Chavannes. À 6h40, notre car 
prend la route pour un pays proche mais que nous ne connaissons pas très bien, « La Suisse 
Allemande ». Nous entendons par si et par là, « J'ai fait un cours pas très loin » ou « C'est quand-
même un joli pays ».

À 8h15, nous avons notre premier contact avec l'autochtone. Il est, en effet, l'heure de prendre un 
café dans un resto-route afin de se réveiller un peu. Un timide « Ein Kaffe, bitte. » sort de nos 
bouches. Une fois requinqués, nous reprenons la route direction la fédérale.

Il est maintenant 10h00. Nous arrivons à Saint-Gall où nous nous faisons accueillir par notre guide 
originaire du Haut-Valais, Daniella.

Il est 10h30 quand nous entrons, pour la première fois pour beaucoup d'entre nous, dans le grand 
complexe de l'Olma. Telle une organisation militaire, nous sommes dirigés vers notre box où 
déposer les instruments et partons assez rapidement dans la halle 2 pour y manger. C'est là que nous 
nous rendons vraiment compte que nous sommes en Suisse Allemande ; toutes les bouteilles sont 
alignées au cordeau tel un défilé sur la Place Rouge. Au menu : salade, tranche de volaille avec riz 
et carotte et une glace pour le dessert. Le temps de trouver un café à CHF. 4.-, et il est déjà l'heure 
d'aller se chauffer.

À 14h00 pile, la Lyre de Grandcour est en demi-cercle dans la halle 3.1 prête à démontrer aux 
experts et au public qu'elle est capable de grandes choses. Motivés par les quelques Grandcottis qui 
ont fait la route pour les soutenir, nos musiciens fournissent une prestation d'un niveau rarement 
atteint. Certes un peu tendu, ils nous ont montré qu'il était possible d'atteindre la quasi-excellence 
grâce à de nombreuses heures de travail.

Nos musiciens ont obtenu l'époustouflante note de 93.33 points sur 100 pour la pièce imposée et 
l'excellente note de 85.67 points (également sur 100) pour la pièce libre. Ils peuvent être fiers d'eux 
car leur travail a porté ses fruits. Je profite de l'occasion pour féliciter M. Eloi Felley, le directeur, 
pour tout le travail qu'il fournit afin de faire progresser notre fanfare. Je profite aussi de l'occasion 
pour faire passer une demande des musiciens qui souhaiteraient une plus grande salle de répétition 
ainsi qu'une grande salle pour leurs représentations. À bon entendeur.

Suite à cette prestation phénoménale, monsieur le directeur autorise nos musiciens à boire UNE 
bière bien méritée. Certains d'entre eux profitent du flou juridique pour boire UNE bière et UN 
cidre.

Il est 17h quand les quatre tambours nous rejoignent et c’est la fanfare au complet qui part du fond 
de la « Museum Strasse » pour se faire juger sur sa façon de défiler. La prestation est belle, mais pas 
parfaite. Notre directeur n'est pas très content mais le résultat reste bon. Avec un 79.67 sur 100, il 
n'y a pas de quoi rougir. Après quelques photos et quelques bières, nous sommes obligés de partir 
pour notre destination suivante.

Il est 20h15 quand nous arrivons au Chesard de Bubikon « Bürg ». Nous sommes accueillis par la 
famille Brunner et leurs voisins. Nous avons le droit à un souper typiquement suisse-allemand et la 
soirée est animée par un groupe de jodle, des accordéons, des sonneurs de cloches et la Lyre. Je ne 
dirai rien de plus sur la soirée sauf que quelques musiciens ont pu profiter de la piscine municipale 
de Bubikon.



Il est 8h30 – 9h00 quand les premiers yeux s’ouvrent, réveillés par le chant du coq. Nous avons le 
droit à un véritable déjeuner campagnard.

À 11h00, nous sommes attendus à Ritterhaus de Bubikon pour une fête animée par la famille 
Brunner qui fait un excellent groupe de jodle, le chœur d'hommes de Bubikon, des joueurs de cor 
des Alpes et la Lyre. Nous avons pu y manger une saucisse. Encore. Après quelques verres, nous 
faisons nos adieux à la famille Brunner et nous reprenons la route pour rentrer dans notre 
magnifique région.

Je remercie la Lyre de Grandcour pour son invitation ainsi que la municipalité, le chœur d'hommes 
et la population pour l’accueil.

Je tiens encore à féliciter nos musiciens et leur directeur pour leurs prestations.

Je souhaite aussi un joyeux anniversaire à Laurent Mathis qui fête ses 19 ans aujourd'hui, pour ceux 
qui ne le savaient pas encore.

Merci.

Louis Jacquier, président du conseil


